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*ouverture spontanée pour libérer le pollen
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La fleur du pommier

Le pommier appartient à la famille 
des rosacées. Les fleurs sont plus 
exactement des inflorescences orga-
nisées en corymbe de 5 ou 6 fleurs 
constituées chacune de 5 pétales,  
5 sépales et 20 étamines. On compte 
environ 20 000 variétés (cultivars 
compris) de l’espèce Malus domesti-
qua dans le monde.

Une fleur peut produire de 3 à  
7 mg de nectar par jour dans la 
zone nectarifère qui se situe à la 
base des étamines (organes mâles). 
Les étamines fournissent un pollen 
d’une bonne valeur nutritive pour 
les abeilles (24  % de protéines). Le 
grain de pollen, d’une taille de 30 à 
36 microns, est sphérique, lisse avec  
3 sillons germinatifs.
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Grains de pollen de fleur de pommier 
Source : Faegri, Knut and Johs Iversen, 
TEXTBOOK OF POLLEN ANALYSIS, Hafner 
Publishing Company, 1964

Les agents pollinisateurs

Le vent n’intervient que de manière 
négligeable dans la pollinisation des 
pommiers. Ce sont les apoïdes qui 
sont les principaux pollinisateurs 
des pommiers  : l’abeille mellifère 
mais aussi les abeilles solitaires 
comme les andrènes, les halictes, 
les osmies et différentes espèces de 
bourdons. Une bonne pollinisation 
assure un bon rendement, influe 
favorablement sur le poids, la forme, 
le nombre de pépins et la qualité 
commerciale des fruits. L’intensité 
et l’efficacité de la pollinisation sont 
déterminantes. Certains résultats 
scientifiques récents suggèrent une 
complémentarité positive entre les 
abeilles sauvages et mellifères pour 
les services de pollinisation. Les 
besoins en service de pollinisation 
(et le résultat) vont dépendre de la 
taille du verger, de son exposition 
aux vents, de la présence ou pas 
de ruchers aux alentours, de la 
présence nombreuse ou pas d’in-
sectes pollinisateurs sauvages. 
Moins de colonies devront être 
déposées si le verger est petit, 
bien exposé, situé à proximité 
de ruchers sédentaires, accueil-
lant pour les butineurs sauvages. 
Un autre facteur influençant la qua-
lité de la pollinisation est la présence 
de certaines cultures aux alentours 
du verger qui peuvent détourner 
les abeilles des fleurs des pommiers 
(colza ou moutarde par exemple). 
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La fécondation des pommiers

La floraison des pommiers a lieu au 
printemps pendant une quinzaine de 
jours mais le stigmate est réceptif 
seulement durant 3 jours après l’ou-
verture de la fleur. Il peut y avoir un 
décalage de 1 à 2 mois entre les varié-
tés précoces et tardives. La faculté 
de germination du pollen varie de 3 à 
6 jours à des températures comprises 
entre 10° et 20°. Lorsqu’il fait trop 
frais (5° ou moins), la germination 
est bloquée. La fécondation ne s’ef-
fectue que lorsqu’il y a germination 
croisée entre espèces différentes 
de pommiers. Il y a généralement 
incompatibilité entre le pollen et le 
style d’une même variété de pom-
mier. Dans un verger, il y aura donc 
des pommiers de la variété cultivée 
principale mais aussi des pommiers 
d’une variété dite « pollinisatrice » 
pour assurer cette germination croi-
sée. On considère généralement 
qu’il faut 2 arbres de l’espèce polli-
nisatrice pour 6 arbres de l’espèce 
cultivée principale. L’abondance de 
la floraison des pommiers est telle-
ment importante qu’on considère 
que 5  % des fleurs fécondées et 
mises en fruits constitue une récolte 
satisfaisante pour l’arboriculteur. 

Les ruches dans le verger

Elles doivent être déposées dans le 
verger au stade F1 de la floraison 
c’est-à-dire au début de la période, 
lorsque 50  % des arbres ont des 
fleurs ouvertes. Elles seront répar-
ties au maximum dans le verger et 
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pourront être regroupées par lots 
de 4 ruches espacées d’environ  
200 mètres. Il faut compter entre 2 
et 4 ruches à l’hectare. Les ruches 
seront bien pourvues en jeune cou-
vain non operculé pour assurer une 
récolte de pollen optimale. 

Les ruches seront déposées à l’abri 
des vents dominants et installées 
de préférence en fin de soirée. 24 à 
48 heures de butinage intensif en 
pleine floraison et dans de bonnes 
conditions climatiques permettent 
d’assurer une bonne récolte. Certains 
arboriculteurs demandent d’enlever 
les ruches passé ce délai pour éviter 
de devoir éclaircir les arbres (éliminer 
les fruits trop nombreux pour ne pas 
épuiser l’arbre). Un autre indicateur 
porte sur la chute des pétales des 
fleurs sur le bois de un an  (arbres de 
la variété cultivée principale) pour le 
retrait des ruches.
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